
Burundi : le chef d'État major annonce l'échec du coup d'État

  @rib News, 14/05/2015  â€“ Source AFP   Le  chef d'Ã‰tat-major burundais, le gÃ©nÃ©ral Prime Niyongabo (photo), a affirmÃ©
dans la nuit  de mercredi Ã  jeudi que la tentative de coup d'Ã‰tat contre le prÃ©sident Pierre  Nkurunziza avait Ã©chouÃ©e, une
information immÃ©diatement dÃ©mentie par le camp  putschiste.  AprÃ¨s  des semaines de contestation populaire, un
gÃ©nÃ©ral burundais a annoncÃ© mercredi  la destitution du prÃ©sident Pierre Nkurunziza, en dÃ©placement Ã  l'Ã©tranger lors  de
cette tentative de coup d'Ã‰tat dont l'issue restait incertaine dans la nuit. 
 La  prÃ©sidence burundaise a affirmÃ© dÃ¨s l'aprÃ¨s-midi que le coup d'Ã‰tat, menÃ© par un  groupe de militaires Â«mutinsÂ»,
avait Ã©tÃ© Â«dÃ©jouÃ©Â». Mais le gÃ©nÃ©ral putschiste  Godefroid Niyombare a assurÃ© avoir le soutien de Â«beaucoupÂ»
d'officiers  supÃ©rieurs de l'armÃ©e et de la police.  Dans  la nuit, les deux camps ont chacun rÃ©affirmÃ© leurs positions, le
chef d'Ã‰tat  major Prime Niyongabo revendiquant le contrÃ´le de la Â«prÃ©sidenceÂ» et le  porte-parole des putschistes, le
commissaire de police VÃ©non Ndabaneze, celui de  l'aÃ©roport.  Dans  les faits, il Ã©tait toujours impossible de savoir qui
contrÃ´lait le pays, secouÃ©  depuis le 26 avril par un mouvement de contestation de la candidature de M.  Nkurunziza Ã 
l'Ã©lection prÃ©sidentielle du 26 juin.  Â«Je  pense qu'il y a quelques cafouillages, je pense que demain va s'Ã©claircirÂ», 
avait un peu plus tÃ´t reconnu le gÃ©nÃ©ral Niyombare sur la chaÃ®ne d'information  tÃ©lÃ©visÃ©e France 24, assurant que pour
l'armÃ©e Â«il n'y avait pas d'autre choixÂ».  Les  manifestations contre l'Ã©ventualitÃ© d'un troisiÃ¨me mandat du chef de
l'Etat, au  pouvoir depuis 10 ans, ont Ã©tÃ© marquÃ©es par de nombreuses violences qui ont fait  une vingtaine de morts. 
Dans  la capitale Bujumbura, de nombreux manifestants ont exprimÃ© leur joie Ã   l'annonce du coup d'Ã‰tat, fraternisant
avec les militaires et grimpant sur des  blindÃ©s. Des groupes de manifestants chantaient, branches d'arbre Ã  la main en 
signe de paix, criant Â«Victoire, on a gagnÃ©!Â»  Devant  la principale radio privÃ©e, la RPA, qui a recommencÃ© Ã  Ã©mettre
aprÃ¨s avoir Ã©tÃ©  fermÃ©e le 27 avril par les autoritÃ©s, un manifestant exultait: Â«Ã‡a fait 10 ans  qu'on parle de la corruption,
des tueries, de la malversation, c'est un moment  trÃ¨s fort pour les BurundaisÂ».  Ã‰chec des tractations   Dans  la
journÃ©e, un haut gradÃ© loyaliste avait affirmÃ© que des Â«tractationsÂ» Ã©taient  en cours entre loyalistes et putschistes. Les
deux camps sont Â«d'accord pour ne  pas verser le sang des BurundaisÂ», avait-il assurÃ©  Les  dÃ©clarations dans la nuit
du chef d'Ã‰tat-major et du porte-parole des  putschistes ont signÃ© l'Ã©chec de ces discussions.  Â«Les  tractations ont butÃ©
sur un groupe d'officiers du Cndd-FDD (le parti au pouvoir,  ndlr) qui ont rejetÃ© toute solution qui Ã©carte NkurunzizaÂ», a
dit Ã  l'AFP un  haut gradÃ© du camp putschiste.   L'endroit oÃ¹ se trouvait dÃ©sormais Pierre Nkurunziza restait lui aussi peu 
clair:  En fin  d'aprÃ¨s-midi, la prÃ©sidence tanzanienne avait affirmÃ© qu'il avait quittÃ© la  capitale Ã©conomique tanzanienne
Dar es Salaam pour Bujumbura.  Mais  son retour a trÃ¨s vite semblÃ© compromis: en dÃ©but de soirÃ©e, l'aÃ©roport 
international de la capitale burundaise Ã©tait fermÃ©. Peu auparavant, le gÃ©nÃ©ral  Niyombare avait ordonnÃ© la fermeture des
frontiÃ¨res terrestres et de l'aÃ©roport.  Des  responsables ougandais ont refusÃ© de confirmer ou de dÃ©mentir une possible 
arrivÃ©e du prÃ©sident Nkurunziza en Ouganda. Une source au sein de l'opposition  burundaise, prÃ©sent Ã  Dar es Salaam,
a affirmÃ© avoir vu revenir Ã  leur hÃ´tel les  membres de sa dÃ©lÃ©gation, qui lui auraient expliquÃ© ne pas avoir pu atterrir en 
Ouganda.  Pierre  Nkurunziza avait atterri dans la matinÃ©e Ã  Dar es Salaam pour un sommet  extraordinaire des chefs
d'Ã‰tat de la CommunautÃ© est-africaine (Burundi, Kenya,  Ouganda, Rwanda, Tanzanie).  Ses  homologues de la rÃ©gion,
qui ont discutÃ© sans lui de la situation dans son pays,  ont condamnÃ© le coup d'Ã‰tat en cours. Et demandÃ© le report des
Ã©lections  lÃ©gislatives prÃ©vues le 26 mai et de la prÃ©sidentielle du 26 juin, estimant que  les conditions n'Ã©taient pas
propices Ã  des Ã©lections.  Le  secrÃ©taire gÃ©nÃ©ral de l'ONU Ban Ki-moon a exhortÃ© Â«au calme et Ã  la retenueÂ».  Des 
diplomates ont indiquÃ© que le Conseil de sÃ©curitÃ© de l'ONU tiendrait jeudi des  consultations d'urgence sur la crise au
Burundi, Ã  la demande de la France.  Les  ambassadeurs des 15 pays du Conseil entendront un exposÃ© de la situation
fait  par vidÃ©oconfÃ©rence par l'Ã©missaire de l'ONU pour le Burundi, SaÃ¯d Djinnit.  Ã€  Washington, la Maison-Blanche a
appelÃ© toutes les parties burundaises Ã  Â«dÃ©poser  les armesÂ».  La  chef de la diplomatie de l'Union europÃ©enne,
Federica Mogherini, a elle aussi  appelÃ© les parties Ã  faire preuve de Â«retenue et Ã  Ã©viter la violenceÂ». Â«Nous 
exhortons toutes les parties Ã  coopÃ©rer pour trouver une solution pacifique Ã  la  criseÂ», a-t-elle dit.  Ã€ la  prÃ©sidence
burundaise, le principal conseiller en communication de M. Nkurunziza,  Willy Nyamitwe, a affirmÃ© que les militaires
putschistes Ã©taient Â«recherchÃ©sÂ»  pour Ãªtre Â«traduits en justiceÂ».  Les  locaux de la radiotÃ©lÃ©vision sont restÃ©s sous
contrÃ´le des loyalistes, qui ont  fait face dans la journÃ©e Ã  des milliers de manifestants. Selon la Croix-Rouge 
burundaise, des affrontements entre manifestants et policiers survenus avant  l'annonce du coup d'Ã‰tat ont fait trois morts
- deux civils et un policier - et  66 blessÃ©s. 
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